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LE MOT DU PRESIDENT 

Février 2000 : La neige avec BAYEN 

Contre vents et marées, nous organiserons un seul camp de neige cet hiver. Mais, celui-ci ne se fera 
pas à la grange ( voir article p2 ) mais  à Luz St Sauveur, au chalet Bellevue, centre agréé DDJS, 
grâce à la gentillesse de M. l’Abbé Melous, curé à Langoiran. 
� Dates : du Dimanche 13 au vendredi 18 Février soit 4 jours de ski  
� Participation aux frais : 1500 Frs + 40 Frs de cotisation. 
� Camp agréé Jeunesse et Sports donc possibilité d’aides par la CAF ou les CE. 

Paiement fractionné possible. 
� Nombre des places limité à 24 participants. 
Retourner le plus rapidement possible le bulletin d’inscription ci- joint ( Page 6 ) à : 

Claire et Joël BRUN           5 Clos Roqueton  
33640 CASTRES- GIRONDE 

Votre inscription ne sera effective qu’à la réception de la fiche d’inscription dûment remplie et 
accompagnée d’un acompte de 200 F.  

Enfin, enfin, voilà le N° 20 !  Merci à tous ceux qui se sont inquiétés de ne pas recevoir ce petit journal. Il est 
vrai que ce numéro aurait dû paraître au mois de Mai. Mais, Mai est un mois bien chargé pour les bénévoles et 
les autres, et le temps nous a manqué. La proximité des camps nous a ensuite fait retarder la parution à 
Novembre avec de bonnes et de moins bonnes nouvelles à vous annoncer, mais, soyez rassurés, chers lecteurs, 
nous ferons tout pour que ce lien ténu mais tenace continue au delà des difficultés.             Joël   

       
  Depuis notre dernière rencontre, que d’évènements se 
sont passés . 
         Rappelez-vous les activités de cet été auxquelles 
vous avez participé : «formidable», «super», à entendre 
les témoignages recueillis. Il faut dire que, depuis déjà une 
trentaine d’années, «BAYEN»  a sa réputation, modeste 
certes, grâce à la bonne volonté que chacun a mise dans 
son engagement et à la qualité de l’accueil réservé aux 
enfants et aux ados pour leur permettre de vivre la 
richesse des moments de partage, d’amitié, de service, de 
découverte ... 
         Et puis voilà que, malgré notre application à vouloir 
bien faire suivant les normes en vigueur, une décision de 
la Commission de Sécurité s’interpose :  
 “BAYEN” ne peut plus accueillir pour l’instant 
des groupes du fait qu’il n’y a pas de route “Accès 
Pompiers” à moins de soixante mètres de la Grange.  
 Donc plus de camps de vacances l’hiver... nouvelle 
difficulté à dépasser et il en est souvent ainsi depuis le 
début . Mais, malgré tout, nous avons trouvé une solution 
qui, dans l’immédiat, nous permettra d’organiser le camp 

de février 2000. 
Tout cela nous prouve bien que rien n’est terminé, rien 
n’est définitif, qu’il y a toujours à parfaire afin de  
poursuivre les activités et, pourquoi pas, aller plus loin et 
déjà, nous y travaillons d’arrache-pied. 
        Cet “AN 2000” dont il nous est tant parlé comme 
seuil  pour l’humanité, s’agissant d’un appel pour regarder 
lucidement l’oeuvre accomplie, n’en est pas moins un 
appel pour construire l’avenir dans l’espérance, un 
engagement à nous renouveler dans notre manière de voir 
les choses et à bâtir un monde de justice, de partage et de 
paix à commencer dans les lieux proches de nous . 
         Alors, courage ! “BAYEN” doit poursuivre sa 
mission d’accueil en ayant le souci des plus petits, des 
plus humbles et l’espoir que “tout peut être possible”; ne 
faut-il pas les inviter à être partenaires pour trouver les 
moyens qui permettent de découvrir la vie en groupe à la 
montagne, à la Grange avec tout ce que cela suppose... 
          A chacune et à chacun de vous, je redis toute mon 
amitié . 
      Georges 
 
     Georges 



Paco Rabanne avait raison, la station Mir m’est tombée 
sur la tête en ce beau mois de juillet 99. Mais 
commençons par le début, cela sera plus clair.  
Ce 7 Juillet, j’attends les membres de la commission de 
sécurité. Celle-ci fait une inspection de notre grange tous 
les trois ans. Et cette année, je suis étonnamment calme : 
tout est ok ! Extincteurs, détection de fumée, tout a été 
vérifié. Nouveaux lits, nouveau plafond en PPF 15, s’il 
vous plait, nouvelle tente aux normes M2, bref, tout 
baigne. La visite se passe bien, les différents documents 
sont en règle. 
 « C’est gagné pour trois ans !»  me dis- je, à moi-même. 
« Bien, maintenant, nous allons parler de choses 
sérieuses, m’annonce le lieutenant des pompiers, je 
ferme votre centre. Il n’y a pas d’accès routier. »- C’est 
là, que Mir m’est tombée sur la tête. - 
- Mais, il n’y en a jamais eu, et les commissions 
précédentes ont pourtant donné un avis favorable. 
- Ce qu’ont fait mes prédécesseurs ne me regarde pas. 
Pour moi, ce sera un avis défavorable.  
 
Dans ces moments-là, bien que l’on soit un peu KO, 
alors que tout était OK, il faut savoir garder son calme et 
essayer très rapidement de trouver des arguments : 
l’aire de poser d’un hélicoptère dans le champ voisin, les 
exercices d’incendie - moins d’une minute pour évacuer, 
de nuit, la grange -, aucun accident grave depuis 1972, la 
possibilité d’évacuer par brancard en quelques minutes 
jusqu’à la route... Rien n’y fit ! 
Seule consolation, la réunion plénière de la commission 
étant le 9 Août, nous pourrions faire les camps prévus 
cet été. Mais après, plus de groupes de jeunes jusqu’à ce 
que Bayen soit desservi par une piste accessible aux 
engins de secours. 
 
Inutile de vous dire que, ce soir là, l’ambiance n’y était 
pas. Nous avons, sitôt le départ du pompier routophile, 
envisagé avec Monsieur Borderolles, maire de Sazos, les 
possibilités d’accès. De quatre trajets au départ, nous 
avons retenu les deux plus simples mais, outre le coût 
élevé, la difficulté première vient du fait qu’il faudra 
passer sur des terrains ne nous appartenant pas et donc 
obtenir l’accord des propriétaires, avant toute chose. Ce 
qui nous promet un long et patient travail de 
négociation. 
 
Lors de la réunion avec Monsieur le Sous-Préfet, nous 
avons, avec Olivier, fait valoir que ce centre avait été 
jugé conforme depuis 1972 et qu’à ce jour, aucun 
accident n’était à déplorer . Nous avons mis en avant 

notre bonne volonté et notre souci de sécurité en 
détaillant tous les travaux déja effectués. Nous nous 
sommes élevés contre l’arbitraire d’une telle décision... 
Rien n’y fit. Un sous-préfet, ça veut dormir tranquille et 
ce pompier est particulièrement têtu. 
 
Donc aujourd’ hui, mes amis, Bayen ne peut plus 
accueillir de groupes de jeunes si ceux-ci dorment dans 
les dortoirs...  
 
Mais, et c’est là que l’on rejoint Ubu, sous la tente, pas 
de problème. En dernier recours, nous ferons donc des 
camps sous tente en l’an 2000. Ce qui nous ramènera à 
quelques années en arrière. Pour cet hiver, c’est le chalet 
des Usbats à Luz - agréé Jeunesse et sports - qui 
accueillera notre camp de ski de février. C’est, dans ce 
centre, qu’en 1969, l’Abbé Marchal organisa les 
premiers camps du MRJC qui allaient ensuite donner 
naissance à Bayen. Quant aux membres de l’association 
qui viennent à titre personnel à la grange, pas de 
problème, de ce côté- là. 
 
 Quid de la route ?  A l’heure où j’écris ces lignes, 
nous sommes dans l’attente d’un projet de la DDE, 
comparant la faisabilité et le coût des deux tracés. 
Sitôt connues ces données, avec Monsieur le Maire de 
Sazos, qui nous soutient dans notre action, nous irons 
voir les différents propriétaires concernés pour leur 
demander une autorisation de passage, avant d’entamer 
la chasse aux subventions, chasse encore plus 
compliquée que d’habitude, car nous devrons faire appel 
aux subsides de la région Midi-Pyrénées et, comme 
dirait l’autre, c’est pas la porte à côté. Notre objectif 
étant, bien sûr, de pouvoir le plus tôt possible être à 
nouveau agréé mais sans dénaturer notre site qui fait tout 
le charme de notre grange. 
 
Et croyez-moi, la tâche ne s’annonce pas facile. Mais 
nous avons remué tant de pierres, descendu tant de sacs, 
frappé à tant de portes que rien n’est jamais perdu 
d’avance et que Bayen continuera encore longtemps ... 
      Joël 
 
  

LE 7 JUILLET, A 15 HEURES... 



Les derniers camps ...   Avant l’An 2000 ! 
Cet été, nous avons accueilli en trois camps 68 jeunes, 
encadrés par 18 animateurs, tous bénévoles. Ils vont , en 
quelques lignes, vous faire part de leur expérience.... 

 
Stage de formation à l’initiateur de randonnée  

en montagne  
 L’association, dans son souci de sécurité et de 
responsabilité dans le cadre de ses camps et pour parer aux 
fastidieuses normes imposées à une telle structure, s’est pliée 
en quatre ( encore une fois) pour permettre aux animateurs de 
suivre une session diplomante de la Fédération Française de 
Montagne et d’Escalade. C’est ainsi que David ( Soyer, bien 
sûr ) et moi-même avons sauté sur l’occasion pour nous 
inscrire au stage permettant d’obtenir le brevet fédéral 
d’Initiateur de Randonnée en Montagne ( ça en jette, hein ! ). 
 Première étape du stage : on prend connaissance du 
déroulement et son contenu. La première impression est 
particulière : les mots «gisement», «triangulation», 
«mouflage», «sauvetage en crevasse», «descendeur» sonnent 
comme les mots d’ordre d’un commando d’espionnage ultra 
organisé et sur-entrainé. Sceptisisme. Joël nous sent un peu 
crispés. Mais, bon, on est des bayennais, oui ou non ? 
 Deuxième étape : l’accession au niveau 2 en 
cartographie et orientation au cours du week-end du 8 et 9 mai 
de cette année. Au programme ( intensif ) : lecture de carte, 
utilisation de la boussole et des différents instruments de 
navigation, course d’orientation de nuit et de jour. Cette 
dernière durait quatre heures et portait sur une dizaine de 
balises à trouver en terrain de montagne. Au final, la 
navigation de nuit par visibilité 0, sous l’orage et avec les yeux 
bandés n’a plus de secret pour nous. C’est ça, les bayennais. 
 Dernière étape : le stage « diplomant» dans la semaine 
du 26 juin au 2 juillet sur le massif du Vignemale. 
1er jour : - Bon, vous avez tous cordes, piolet, crampons, 
mousquetons, casque, baudrier ? 
- Euh... oui. 
- Bien, suivez-moi. 
 Nos encadrants sont un guide de haute-montagne, 
Hubert Dedieu et le formateur FFME, Louis Dollo. 
 Le principe du stage est que, chaque jour, deux 
stagiaires prennent le groupe en main et dirigent de A à Z la 
randonnée ( sécurité, faune, flore, orientation, gestion du 
groupe...) en situation d’encadrement classique. Généralement, 
nos sorties se déroulent sur le sentier de la Haute Randonnée 
Pyrénéenne pendant 5 à 6 heures. Le reste du temps, les deux 
cadres nous enseignent les techniques d’encadrement et l’art et 
la manière de marcher, de tomber, de sauver, de sécuriser un 
groupe, sur un terrain enneigé, ce qui est un des objectifs de ce 
stage. 
 Les chutes ( volontaires et involontaires), les 
sauvetages, les noeuds et les encordements vont devenir notre 
quotidien. Au départ, la marche et les chutes se feront à tâtons, 
lentement, posément. A la fin de la session, le jeu sera de 
marcher le plus vite possible, de faire les plus belles chutes. « 

La neige, c’est notre «métier» !»  
 En tout cas, plus que la glace. Une journée était 
consacrée uniquement sur les techniques glacières au pied de 
la face Nord du Vignemale. Journée forte. David vous en 
parlera... 
On progresse sur de la glace bleue. Là, la chute est interdite. 
Le point fort de la journée sera le sauvetage en crevasse : 
chacun devra tour à tour se jeter dans une crevasse de 50 m de 
profondeur ou remonter celui qui vient de tomber... Grosse 
sensation. Grosse frayeur. Grosse Joie. Ce soir, l’apéro sera 
plus long que d’habitude... La formation visait à nous faire 
maîtriser un domaine montagnard supérieur à celui qui sera de 
notre ressort une fois diplômé : la moyenne montagne. 
 Déjà la fin du stage : tout le monde sera diplômé. Tous 
sortiront grandis par cette expérience, ne serait-ce que sur le 
plan purement technique. Bayen nous a offert une semaine 
grandiose et inoubliable et je peux vous assurer que vos 
bambins sont en de bonnes mains. 
A vos chaussures.                                 
       Laurent 
Après cette expérience, Laurent a encadré les camps Ados et 
Enfants et David a dirigé le camp Pré -Ados. 
       NdlR 
Le Camp Pré- Ados : Première expérience d’animation 
 
Chers amis 
Ceci est un petit mot d’un «ancien nouveau» bayennais. 
Ancien, car je suis colon depuis quelques années mais nouveau 
car j’ai participé pour la première fois au camp pré-ados en 
tant qu’animateur. Cela a été une expérience formidable que je 
renouvellerai volontiers. Même, si nous n’avons pu réaliser le 
Piméné, j’ai passé 10 jours fantastiques où tout m’est arrivé, le 
plus drôle étant les bivouacs car c’est, loin de la grange, 
qu’arrivent les meilleures histoires ( montages de tentes 
euphoriques, repas animés ). De la Côte d’Azur, seul le 
téléphone et le journal me permettent de rester en relation avec 
Bayen. 
Gros Bisous à tous et n’oubliez pas la formule de Papi Capou : 
«Voyager, c’est aller chercher très loin, l’envie de revenir chez 
soi.» 
    Florian alias Yan-Yan 
 

Initiateur « escalade», Florian a réalisé avec David Marret, 
aspirant Guide et ancien de Bayen, la face Nord du 
Vignemale. Une première pour Bayen .             NdlR 



Premier camp d’ados, premières découvertes...   
 Bayen, c'est avant tout une grande famille où l'on s'éclate et 
où l'on découvre les joies de la montagne dans une bonne 
ambiance. 
   Lors de notre arrivée, nous avons été accueillis par de supers 
animateurs qui nous ont tout de suite mis à l'aise.Nous nous 
sommes immédiatement sentis bien au milieu de cette montagne 
féérique grâce à cette chaumière chaleureuse éloignée du village 
qui, quand on la découvre au bout du chemin, nous fait penser à "la 
petite maison dans la prairie " !. 
Les petites tâches ménagères de tous les jours ne nous ont pas 
dérangé, au contraire. Tout cela se faisait dans la bonne humeur, ce 
qui nous faisait oublier ces "contraintes».  
 L'originalité des animateurs-réveils-matins nous stimulait 
pour la journée. La difficulté des balades était en partie effacée par 
la beauté des paysages, nous apprécions, quand même, les pauses 
rations qui nous redonnaient du tonus pour continuer et le soir, nous 
rentrions épuisés mais heureux d'avoir réussi à parvenir au bout de 
ces balades qui nous permettaient de découvrir la beauté des 
Pyrénées. Ainsi, nous avons pu mieux découvrir la faune et la flore 
du parc national des Pyrénées grâce à cette nuit passée au bord d'un 
lac lors de notre premier bivouac. Effectivement, nous avons pu 
approcher des marmottes, en savoir un peu plus sur la flore (grâce 
aux connaissances de nos animateurs) et avons eu la chance 
d'observer un magnifique coucher de soleil. Nous avons également 
appris à nous prendre en charge, sans confort, comme dormir sans 
matelas sur de l'herbe et des cailloux, à laver notre 
"popote"(gamelle) dans le ruisseau gelé et apprécier nos duvets lors 
de ces froides nuits en montagne. Nous avons également vécu 
d'autres expériences, comme les bivouacs en petits groupes et 
certaines balades comme celle dans la vallée du Barrada dans la 
brume, le froid et le brouillard, mais tout de même amusantes. 
   En dehors de ces promenades, nous avons pratiqué des sports de 
montagne : tout d'abord, le rafting qui nous a fait vivre quelque 
chose de vraiment excitant : le fait de plonger dans la rivière, se 
laisser porter par le courant, affronter les remous et surtout 
descendre pendant deux heures une rivière dans une embarcation 
instable,souple  et frêle était vraiment sensationnel! Même les petits 
incidents comme tomber à l'eau ne nous décourageaient pas ! Le 
VTT, même si nous n'en avons pas fait dans la montagne profonde 
mais seulement dans la vallée, nous a fait passer une agréable 
matinée et connaître quelques poussées d’adrénaline lors des 
chutes, par terre ou dans l’eau. 
 Mais pensons quand même à nos succulents repas que nous 
mitonnait notre excellente cuisinière (avec notre modeste 
participation, bien sûr) et que nous dégustions, épuisés, mais avec 
plaisir après nos rudes mais toujours très agréables journées. Avant 
de passer une nuit remplie de beaux rêves, nos six animateurs 
avaient toujours de bonnes idées et de l'humour pour animer nos 
soirées  (comme le gâteau de farine, qui restera sûrement un bon 
souvenir pour l’un d’entre eux qui a eu l'occasion d'y plonger la 
tête !) 
 Nous nous rappelons aussi  de ce jour où une balade 
annulée  nous offrit  la joie d'enquêter sur l'enlèvement du dahu de 
Sazos (notre lieu du crime), découvrant, avec un très grand 
amusement nos animateurs sous un autre angle car ils étaient 
déguisés, ce qui , d'ailleurs, leur allait très bien. 
 Il ne faut quand même pas oublier que nous avons effectué 
l'ascension fulgurante du Taillon (3144  mètres!!) ainsi que la 
brèche de Roland (la vraie de vraie) pour laquelle nous nous 
sommes levés à cinq heures du matin, avons marché quelques 
heures et volé le sommet au mauvais temps ! 
 
  Ces vacances merveilleuses , grâce à ce camp 
merveilleux qu'est BAYEN resteront toujours un excellent souvenir 
pour nous, colons (et pour vous animateurs, espérons-le ...)  
 

Mélissa, Chrystelle avec la complicité de Matthieu  
 

Les Aventuriers du camp Enfants à la recherche  
du beau temps perdu 

 
 Cette année, le camp Enfants a bénéficié de plusieurs 
changements: une durée de 10 jours au lieu de 8, qui a permis de 
proposer aux enfants une nouvelle dynamique du séjour, tant au 
niveau du rythme que des activités. Voilà pour une présentation 
normative du sujet. 
Les acteurs de cette grande aventure étaient au nombre de 19  - 11 
filles et 8 garçons - encadrés par Alice, Matthieu, Jean Baptiste et 
Laurent comme cyber-animateurs, Michel et francine comme 
cyber- cuisiniers et moi-même comme cyber directrice. 
Malgré le temps qui nous a empêchés de bivouaquer comme prévu, 
les cyber -animateurs ont pu mener à bien leur planning. Nous 
avons fait trois balades sur le thème des lacs : lac de Gaube, des 
Gloriettes et dets Coubous. l’une d’entr’elles restera longtemps 
dans nos mémoires, puiqu’en trente secondes, nous fûmes trempés 
par l’orage et qu’après cette démonstration de  grandeur, il nous 
infligea des grêlons gros comme des oeufs. Quelques larmes furent 
coulées, quelques bleus apparurent mais un grand sentiment 
d’aventurier naissait alors. 
Ce sentiment devint une certitude , lorsque nous dûmes sauver les 
générations à venir d’une terrible invasion en fabriquant une potion 
magique ainsi que des costumes pour s’infiltrer dans le monde sans 
foi ni loi des extra-terrestres. 
Pour fêter cette victoire sur nous-mêmes, Francine et Michel étaient 
là pour nous préparer un bon repas réconfortant, à tel point qu’il 
paraîtrait même que certains redoutaient la prise de poids ! 
Après ces moments émotionnellement intensifs, nous eûmes droit à 
des journées de repos avec au programme : piscine avec toboggan à 
Gèdre, bob-luge, lèche-vitrine, mini golf, visite à la Ferme des 
Cascades où nous avons pû assister à la traite des chèvres. 
Toutes nos journées se finissaient par différentes veillées : mystère, 
contes, casino, «Fort Bayen» et, le dernier soir, nous fûmes invités 
au théâtre pour assister à la représentation de jeunes acteurs en 
herbe. 
Le camp s’est terminé en lunettes noires pour regarder l’éclipse, ce 
qui mettait un terme à notre traversée des cyber- Pyrénées. 
Bref, pendant ce séjour, la force était avec nous. L’année prochaine, 
nous attendent de nouvelles aventures. 
 
    Le commandant de bord 
 
     Cécile Zimmer 

 Comme vous avez pu en juger à la lecture de ces 
récits, voilà une saison fort riche.  
Je n’aurai qu’un mot à ajouter : pour tenir face aux 
difficultés que nous rencontrons, pour faire de Bayen un lieu 
de vie «aux normes», ces joies, ces peurs vite maîtrisées, ces 
fatigues, ces enthousiasmes sont notre seul moteur. Et Dieu 
sait qu’il est puissant !  
        Joël 

 
ATTENTION  

 
Pour les membres à jour de leur cotisation 99,  

cette enveloppe contient votre carte d’adhérent. 
 

Vieux motard que j’aimais ! 



 RAPPORT D’ACTIVITES de 1998 
 
 Cette année, nous avons dû, tout d’abord, respecter les 
nouvelles normes fixées par la DDJS après le passage de 
l’inspecteur en juillet dernier, à savoir une capacité de 20 
personnes maximum à l’intérieur de la grange. L’installation 
de lits en Novembre 97 ne permettait d’ailleurs que très peu de 
places supplémentaires par rapport à cette norme. 
 Le camp de février se déroula donc avec 16 
participants et 4 animateurs ( 16 au 22/02 ). 
Cet effectif réduit posait le problème du coût du transport : le 
prix d’un bus avec chauffeur étant d’environ 12 000 F, le 
chauffeur occupant une place dans la grange, le poste 
transport/personne s’élevait à 12000 F / 15 soit 800 F au lieu 
de 12000/ 20 soit 600 F. Il  était urgent de trouver une autre 
solution. Ce fût celle de la location de deux minibus de 9 
places qui sembla la plus avantageuse. 7 000  F de location, 
pas de frais de chauffeur, seul problème : les conducteurs 
doivent être âgés de 25 ans et avoir 5 ans de permis. Ces 
minibus procurent aussi une plus grande autonomie. C’est une 
solution à reconduire. 
Ce camp s’est déroulé à la satisfaction de tous les participants. 
A noter pour les prochains camps, le besoin d’animateurs 
pratiquant le snow board, car cette activité est de plus en plus 
prisée par les jeunes. 
 
Les camps d’été 
 Cette année, nous avions projeté de faire deux camps 
“enfants” au lieu d’un, vu la demande de l’année dernière. 
Cette proposition fût abandonnée à cause du faible effectif 
d’inscrits ( 2 seulement après un mois d’information - ces deux 
jeunes ont intégré le camp N° 1). 
Nous avons donc organisé trois camps : 
 Un camp pré- ados avec 21 jeunes  
 Un camp Ados avec 22 jeunes 
 Un camp enfants avec 19 participants 
Soit un total de 62 jeunes pour l’été, 78 pour l’année. 
 Les différents participants ont été très satisfaits des  
séjours : ils l’ont exprimé dans les différentes feuilles 
d’évaluation que nous donnons en fin de camp. Notre effort 
pour l’année prochaine doit porter sur une meilleure répartition 
des services. Une innovation s’impose... 
 L’information des parents par le serveur vocal, mis à 
notre disposition gracieusement par la société Bull a été un 
grand succès : il a reçu plus de 450 appels. Très grande 
satisfaction des parents. 
Nos équipes d’animation se sont enrichies de quelques 
nouvelles têtes : Corinne, Simon, Tristan et Caroline et 
Francine se sont essayées avec succès au poste si angoissant 
d’intendante. 
 
A noter, enfin, une forte participation à la soirée après- camp, 
qui fait plaisir à voir. 98 fut donc un bon millésime. 
 
 Sur le plan de l’information, nous avons édité deux 
numéros du journal ( N° 17 et 18 ) ainsi qu’une brochure sur 
les camps d’été. Notre fichier est riche de 487 adresses. Mais 
les annonceurs manquent à l’appel. Il faut trouver d’autres 
partenaires. 
 
 Sur le plan de la formation interne, nous avons 
organisé deux week-ends “animateurs”, un en Mars et le 
second pour le 8 Mai. Une aide a été apportée à la formation 
BAFA d’un animateur. 
 Suite à la réunion avec M. Caron, inspecteur de 
Jeunesse et Sports, il nous est conseillé, pour les années à 
venir, de prévoir la formation d’initiateur de randonnée en 
montagne, formation effectuée par la Fédération de la 

Montagne, pour certains de nos animateurs, qui le 
souhaiteraient et qui en auraient les capacités physiques et 
techniques. Cette formation donne le droit au titulaire de 
guider des groupes dans le domaine de la moyenne montagne, 
et ainsi, sortir des sentiers “ balisés et sécurisés” réservés aux 
titulaires des BAFA. C’est, en fait, pour nous, la régularisation 
d’une pratique. 
 
 Au niveau des festivités, ce fût une année blanche, car 
les résultats décevants de la soirée précédente ont démoralisé 
les troupes. Il faut repenser le phénomène. Par contre, la 
tombola organisée avec le crédit Mutuel a connu un grand 
succès, puisque les 500 billets ont été vendus. 
 
 Pour terminer ce tour d’horizon, au chapitre 
“Travaux”, il faut inscrire le renouvellement du plafond de 
l’ancien dortoir qui a été réalisé au mois de Novembre et 
Décembre. 
 
 Pour 1999, voici les projets en quelques mots : 
- 2 camps d’hiver de 5 jours au lieu d’un de 6 jours.  
- 3 camps d’été, le camp “enfants” étant porté à dix jours au 
lieu de 8 pour des raisons pédagogiques. Nous pensons qu’ une 
durée plus longue donnera un rythme plus calme au camp. 
- 1000 billets de tombola au lieu de 500. 
- Une soirée costumée sans repas. 
 Un effort important va être consenti sur le plan de la 
formation : 
Trois jeunes vont faire une formation d’initiateur de 
randonnée, pour une meilleure qualification. 
Nous aiderons aussi les formations déjà en cours à savoir, un 
BAFD niveau 2, et 3 BAFA ( perfectionnement). 
 Il faut enfin prévoir le passage de la commission de 
sécurité dans le courant de l’année. Dans cette optique, nous 
devons réaliser la mise en place d’un second tableau de 
détection “fumée” à l’étage, les lignes nécessaires étant déjà en 
place. Il faut de plus prévoir le chauffage de l’ancien dortoir et 
réviser l’électricité du bloc sanitaire. Des problèmes de 
disjonctage intempestif ont été signalés, lors des locations. 
 Nous envisageons aussi l’achat d’une tente dortoir de 
8-10 places ( coût estimé : 12000 F) pour remplacer la tente 
blanche, qui servirait de salle de jeux. Enfin, pour être en 
accord avec les services vétérinaires, nous devons bâtir un coin 
“poubelle”, avec chape ciment et point d’eau. 
Celui-ci pourrait être situé dans l’angle du bloc sanitaire, 
puisqu’un point d’eau existe déjà. 
 
 En conclusion, 98 voit le calme après la tempête des 
dernières années, que fût la construction de la cuisine. Cette 
épreuve, qui nous fût imposée, aurait pu porter un coup d’arrêt 
à nos activités, et à notre association. Au contraire, les 
difficultés semblent avoir renforcé notre cohésion et notre 
envie de mener à bien la tâche entreprise, il y a 27 ans. Notre 
grange est aux normes, et, en plus, elle n’a jamais été aussi 
belle et aussi  fonctionnelle.  
Les camps satisfont, comme par le passé, la très grande 
majorité des jeunes : très nombreux sont ceux qui font 
plusieurs camps. 
 En fait, nous pourrions nous reposer sur nos lauriers. Je 
crois, au contraire, qu’il faut profiter de cette accalmie, pour 
prendre le temps de réfléchir.  
 
 Notre projet “ Bayen Objectif 2000” a besoin d’un 
suivant, car, comme vous le savez, l’an 2000, c’est très bientôt. 
La réflexion sur l’organisation de nos camps a porté ses fruits : 
une plus grande cohésion entre les équipes, des projets 
pédagogiques cohérents et complémentaires pour chaque 
camp, une organisation plus structurée et de nouvelles 
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vocations tant de directeurs que d’animateurs... Il ne faut pas 
en rester là ... 
 Je souhaite - et j’espère que ce souhait est partagé par 
vous tous - qu’une réflexion s’engage sur l’avenir de Bayen, 
sur nos engagements, nos objectifs, nos implications dans la 
vie sociale et spirituelle du secteur et que celle-ci débouche sur 
un nouveau projet que l’on pourrait intituler :  
“ Bayen 2010” et qui pourrait voir le jour pour les trente ans de 
notre association. 

J. BRUN, Vice Président 
 

        
   

Lors de l'Assemblée Générale, les comptes de 1998 et le 
budget 1999 ont été présentés. Il serait fastidieux de reporter 
ici tous ces chiffres, mais pour ceux qui n'avaient pu venir ce 
jour-là, voici les enseignements que l'on peut en tirer : 
 L'Association n'a organisé qu'un seul camp d'hiver en 
98, ce qui a entraîné une baisse de ses revenus par rapport à 
1997. Mais surtout, le Conseil Général de la Gironde a 
supprimé toute subvention aux Centres de Vacances 
fonctionnant hors Gironde. Ce qui représente tout de même 11 
000 F en moins dans l'escarcelle... La seule subvention perçue 
est celle de la municipalité de Saint Médard d'Eyrans, soit 
3000 F. 
La tombola des Associations du Crédit Mutuel nous a apporté 
5000 F de revenus  (bénéfice 4000 F). 
 
L'Association a participé à la formation d'un Animateur, 
conformément à la politique définie par le Conseil 
d'Administration. 
En revanche, la formation " Accompagnateurs de Moyenne 
Montagne ", initialement prévue, n'a pu être organisée en 1998 
et est reportée en 1999. 
Les travaux d'entretien de la Grange ont été poursuivis, mais 
pour un montant moins important qu'en 1997. Les locaux se 
trouvent pratiquement en conformité avec l'actuelle législation. 
 Avec tout cela, le résultat de l'exercice est de 12 164 F 
20. Mais seul le report de la formation prévue (8 000 F)  
explique ce résultat. 
Sans lui, l'exercice 1998 se serait soldé par un faible résultat 
positif de 4 000 F. 
 En ce qui concerne le budget 1999, 5 camps sont à 
nouveau prévus en 1999, 2 en hiver et 3 en été, avec un 
nombre de participants limité par les nouvelles normes 
signifiées par les organismes de tutelle. 
Le poste Tombola des Associations du Crédit Mutuel est 
doublé, puisque nous avons tenté - et réussi - le pari de vendre 
1000 billets cette année, ce qui, une fois les lots mis en jeu par 
Bayen déduits, nous laisse plus de 
 8 000 F de bénéfice. 
 Mais l'entretien de la Grange représentera encore un 
poste important, du fait de l'achat d'une grande tente (aux 
normes anti-feu M2) permettant le couchage (coût : 20 000 F), 

celui de la Grange étant limité à 20 places (encadrement 
compris). 
Nous avons à ce propos effectué une demande d'aide 
financière aux communes du Canton, puisque les jeunes de 
Bayen viennent de partout, mais à ce jour, aucune réponse ne 
nous est parvenue, seule la municipalité de Saint-Médard a 
porté sa subvention de 3 000  à 5 000 F... 
 Et l'Association va poursuivre son effort de formation, 
en aidant à la préparation du BAFA d'une nouvelle animatrice, 
mais aussi en anticipant l'évolution annoncée de la 
réglementation en donnant à deux de ses animateurs la 
qualification spécifique à la montagne prévue en 1998... 
 
Grâce au report du bénéfice 1998, en continuant d'être 
rigoureux, nous devrions équilibrer les comptes en 1999, tout 
en continuant à proposer des séjours aux tarifs " Bayen ". 
 
Mais il faut que nous soyons tous conscients que cette 
particularité qui nous rend uniques dans le monde des Centres 
de Vacances, à savoir le bénévolat intégral de tous, directeurs, 
animateurs, administrateurs et travailleurs à la grange, reste un 
petit miracle qu'il nous faut à tout prix conserver pour que 
Bayen continue longtemps à faire rêver petits et grands... 
 
  Sylviane et Olivier BLANC, Trésoriers 

BILAN FINANCIER pour 1998 

Le nouveau Conseil d’Administration 
 

Ont été élus à l’unanimité : Cécile et Patrick ALLIERES, 
Arlette et Roland BALLION, Sylviane et Olivier BLANC, 
Claire et Joël BRUN, Gérard DUPUY, Georges 
FRANCOIS, David SOYER, Christophe VERNIEUWE, 
Lionel ZIRPHILE 
 
Bureau : 
Président : Georges FRANCOIS 
Vice Président : Joël BRUN 
Trésoriers : Sylviane et Olivier BLANC 
Secrétaire : Christophe VERNIEUWE 
Secrétaire «camps» : Claire BRUN 

Ces deux rapports ont été approuvés à l’unanimité par  
l’assemblée générale du 13 mars 1999. 

BULLETIN D’INSCRIPTION    CAMP de FEVRIER 2000 
Nom : ............................................. ...................................Prénom : ..................................... 
Adresse:.................................................................................................................................. 
........................................................................................................Tel : ................................ 
Désire participer au camp de ski de l’Association de Bayen. Ci-joint un accompte de 200F à l’ordre de  
« Association de Bayen - Camp de Sazos»                                                Signature du représentant légal 
          

 Agenda :       
 

 Samedi 1er Avril 2000 
Mi- Carême 

Soirée de Bayen à St Médard d’Eyrans 
 


